Introduction  / Changements globaux = de quoi parle-t-on ? 

Problématique Comment les «  changements globaux «  invitent-ils à réinterroger les relations entre les sociétés et leur environnement ?
I) Les changements globaux  = une notion systémique 
Lettre de cadrage  propose une définition  que l’on peut reprendre dans les colles et les devoirs à apprendre par cœur 

 = « L’expression « changements globaux » désigne les changements environnementaux résultant de l’intensification des activités humaines et de l'avènement de l’Anthropocène. L'usage du pluriel permet d'insister sur l'aspect multiforme de ces changements et de ne pas les réduire au seul changement climatique. On fait ainsi principalement référence au réchauffement climatique global, à l’érosion dela biodiversité ainsi qu’aux changements d’usage des terres. Les premiers articles scientifiques de géographie francophone employant l'expression au pluriel dans leur titre datent de la décennie 2010. »

1) Différentes façon de définir «  changement » 

Changement = déf =  transformation modification   = critère ? mesure ?  signal ? 

· Revoie à la notion de perturbation / vulnérabilité / voire même destruction / collapsus cf les travaux de Jared Diamond  sur l’île de Pâques ou  les Viking 

· A celle d’inertie 

· A celle de résilience

· Et à celle de l’incertitude / prévision  / modélisation  pour pouvoir penser le changement 

· Tout cela créant des dynamiques spatiales  = objet d’étude 

· Différentes façon d’appréhender le chgt 

Cgt global Q1 =  désignait uniquement le cgt clim auj  sens plus large en fr  / porté par les géosciences  / auj notion carrefour et transversalle 

2) La question des échelles 

Q2

Global = définition «  qui s’applique à un ensemble » 

 désigne une échelle = ens du globe terrestre  /

 il concernerait l’ens de la planète et de l’humanité / » désigne l’ensemble des évolutions qui s’observent à l’échelle de la planète entière

désigne aussi l’ampleur des modifications 

 un cadre conceptuel qui invite à considérer la Terre comme un tout, comme un système complexe qui met en interactions de multiples parties 
  Les changements globaux sont multiscalaires , cela signifie 

· Qu’ un chgt qui a lieu dans un lieu ponctuel  mais qui  peut avoir des impacts mondiaux = ex fonte glacier csquence nv de la mer  / rupture dans les dynamiques environnementales car auparavant un pb local impact local ex Tchernobyl 

· Le cgt global a lieu de manière déconnectée des causes  = région pauvres et peu industrialisée sont plus vulnérables aux cgt globaux alors qu’elles le provoquent moins ex  Sahel  / décalage entre régions impactées et régions responsables des chgt globaux 

·  les changements dont il s'agit sont nécessairement différenciés selon les espaces et les sociétés qui les habitent, et se traduisent par des facultés de résilience et d'adaptation qui sont variables
3) Combien de changements globaux ? 
 Terme  au pluriel = combien de changements globaux ?  et de quel ordre sont -ils ? 

Désigne d’abord le chgt clim  =  d’abord définit comme étant un changement d’ordre climatique. Notion qui a été portée par les  Les géosciences 
la notion de changement global depuis les années 2010    s’est étendue  aussi l’ensemble des cgt  environnementaux planétaires

Le jury en retient 3  / cgt clim, érosion de la biodiversité , cgt d’usage des sols 

mais il y en a d’autres dans la lettre de cadrage  = l’urbanisation / croissance démographique   ….  on pourrait ajouter la pollution  désertification 

cgt global  =  a une sorte de «  vocation englobante » permettant d'y inclure toutes les thématiques environnementales à l'échelle mondiale, 
les changements globaux désignent de nos jours des évolutions tant sociétales qu’environnementales.

ce qui en ferait un « concept fourre-tout » cf géoconfluence . Cette dérive est accentuée par le fait que la notion, encore récente dans la recherche francophone, ne semble pas y être complètement stabilisée sur le nombre de cgt globaux et leur hiérarchisation, leur interaction 
notion qui  est systémique 

4) Une notion scientifique puis  politique 

La communauté scientifique a adopté ce terme  =  terme pluridisciplinaire  propre aux géosciences  adopté par les SH 

une notion prise en charge par les  institutions internationale cf colloque FAO 2016  

II)  changement globaux et avènement de l’anthropocène 

1) Origine du mot anthropocène 

Terme créé par hydrobiologiste Eugene Stoermer qui l’utilise dans les années 80,  car  l’idée est ancienne  et par Cruzten chimiste de l’atmosphère prix Nobel pour travaux sur le trou de la couche d’ozone 

Mot prononcé lors d’un colloque «  non, nous ne sommes plus dans l’Holocène mais dans l’anthropocène »  / développé deux ans plus tard 2002 dans u n article de Nature 

=  idée que  terre est  entrée dans une nouvelle époque géologique caractérisée par l’empreinte généralisée et irréversible des êtres humains et leurs activités / rôle central  que joue l’humanité  dans les processus géologiques et écologique jusqu’à l’échelle globale du système terre 

L’humanité devient un marqueur géologique  / ce n’est pas la 1ere X que l’humanité sert de marqueur géologique   = 

 le début de l’ère quaternaire  est fixé en lien avec l’apparition du genre Homo il y a 1. 6 m d’années

L’Holocène  débute  il y a 12000 ans = nouvelle ère créée en 1885 = fin de la dernière glaciation,/ date jalon aussi pour le programme =  émergence de l’agriculture 

Pourquoi l’Anthropocène ? quels sont les signaux ? 

Pour les auteurs les signes ne manquent pas 

· Aug pop humaine et animaux domestiques

· Rejet de CO2  

· altération des cycles bio géo chimiques de l’azote  par l’utilisation des fertilisants agricole

· appropriation  de la productivité des écosystèmes

· extinction d’espèces 

· déversement dans l’envir  de X substances toxiques

· Agriculture partie prenante pour chacun de ces signaux 

· La communauté internationale acquise aux idées que recouvre l’anthropocène 2002 = large adhésion  scientifique à cette notion transversale création de nouvelles revues comme Anthropocène / notion carrefour / 
Toutefois Pb de reconnaissance chez les géologues   / Le terme «Anthropocène » n'a pas été officiellement reconnu ni ajouté à l'échelle des temps géologiques, car, malgré un premier débat engagé en août 2012 à l'occasion du 34e congrès international de géologie réuni à Brisbane, en Australie, de nombreux géologues le jugent inadapté,
 nous sommes dans l’ Holocène ( 11700 ans) période quaternaire 

+ vue comme une période historique que géologique par les géologue = débat est ouvert  / Depuis quand l’anthropocène ? 

Le pb du point de départ de l’anthropocène  pose la question des limites certes mais surtout des critères à retenir pour le définir = 

1ère hypothèse  = depuis qd ? Crujten fin XVIII. 1784  PQ ? début machine à vapeur +  accrois CO2 + azote  + CH4

Correspondant  à l’origine d el ‘humanité et usage du feu  / Colonisation de la planète par sapiens et conséquence sur la mégafaune  / 

Modification des cycles biochimiques  = invention de l’agriculture et de l’élevage néolithique   / dévl riziculture il y a 5000 ans, 

Pb = ces impacts sont faibles

Autre hypothèse  = Lewis et Maslin = conquête européenne de l’Amérique, début de la mondialisation et du capitalisme 

Autre hypothèse = début des essais nucléaires 

La question des limites de l’A pose celle de ses origines, de ses causes et de ses responsabilités 

Au-delà de ces débats  qui ne sont pas clos sur le début de l’anthor,  prise de cce d’une  accélération depuis la moitié du XXème 

Or A = plutôt le temps de la « grande accélération »  = les critères  choisis par l’IGPB   en 2004 =  sont plutôt des marqueurs globaux univoques qui ont été choisis et qui ont tous la même trajectoire  = indicateurs  socio éco mettent en évidence l’aug de la pop humaine, aug de la consommation de ressources, aug des mobilités / cette grande accélération est en train de toucher le monde entier  avec l’entrée  d’un nombre de + en plus important  d’individus dans la société de consommation 

A = moment de la terre et devenu aussi notre condition  

2) l’Anthropocène,  une rupture aussi dans les sciences humaines ? 

une autre façon de parler de l’environnement 

les SH se sont accaparées une notion provenant des sciences de la terre Collections au seuil par ex 

Petit Robert 2013 

A est une coupure dans la perception de la nature =  cf la différence entre nature / milieu / environnement / système terre 

 la nature n’est plus inerte on doit composer avec elle  / 

A interroge  les sociétés = A devient un fait éco pol et social majeur /  un » moment réflexif «  M. Lussault / un nv rapport entre société et réalités biophysiques du globe 

A interroge le temps = le temps de l’urgence  /  interroge aussi notre futur et notre continuité  /

 Est-il  un point de non retour ? une crise ?  transition ?  la terre de toute façon aura un futur

Critiquer cette notion ? 

Le pb est que cette notion  sous tend l’idée d’une humanité indifférenciée et d’un système terre global =  loin des préoccupation des historiens et des géographies  / ne pose pas la question des processus éco 
Les émissions des GES ont une histoire et une géographie  cf JB Fressoz
· Anglocène  / cf répartition par pays par hab / en 1950 GB et  Eu réalisent 70 % des émissions des CO2 

· Poids de la Chine / « sinocène «   = externalisation des émissions par les pays occidentaux p 24 / 

· Occidentalocène  / capitalocène  p 24 = accumulation du CO2 /  90 majors sont responsables  de 63% des émissions particulièrement entreprises   d’exploitation du  gaz et du pétrole 

Aug énorme diff ans les émissions de CO2 entre pays = cf différence entre Chine et Inde  / lié au pop, choix de dével aux secteurs éco = Asie assure le triple des émissions de C02 l’Europe n’est plus qu’à 15 %  / les évolutions de la lutte contre le cgt climat dépendra largement des trajectoire de dével des pays du sud = l’Inde, Brésil, Mexique …. 

Notion construire pour l’échelle terre / Interroge difficilement  le local 

Mais c’est l’apport essentiel de la géographie = La géo se tient à l’écart des ces discours = la dimension spatiale et les jeux d’échelles  permettent de dépasser l’opposition un point de vue globalisant et une posture relativiste 

III) Les trois principaux changements globaux inscrits dans le programme 

A) Le changement climatique 

1) De  la variabilité climatique passée au cgt climatique contemporain 

a) Composantes et répartition  des climats 

le climat est un concept  / le climat n’est pas le temps météorologique  qui est une réalité qui se ressent et se mesure   = T, humidité, vent, lumière …  le temps change tout le temps  c’est une  réalité qu’on peut appréhender avec les paramètres mesurés ( baromètres, thermomètres anémomètre ) = c’est un réel très bref
Le temps qu’il est fait est un instantané perçu 

Le climat  =  l’idée  qu’on va se faire du temps sur 365 j sur pl années ,  cf «  printanier «   = idée du climat 

Le climat = une norme   pour une période donnée à un endroit donné 

Le climat = synthèse des conditions atmosphériques à long terme d’un lieu  = soit les moyennes des paramètres du temps  + la norme saisonnière des types de temps + des événements extrêmes ( influence des paradigmes sociétaux = difficile à cartographier) =  l’année moyenne ne se réalise jamais /  la variabilité fait partie de la définition du climat 

la notion de variation suppose une observation sur une période longue = au moins trente ans en climatologie  = le climat évolue par rapport à la valeur de référence 

Grande variété de climat sur terre = pq ? il existe une mosaïque de climat sur terre  qui ont été classer en fonction de critères stricts = typologie  / les climat du monde peuvent être cartographiés = ce type d’approche présente une norme 

les climats varient en fonction de la latitude  A cause de l’ inégalité dans la répartition d'énergie entre l'équateur et les pôles génère un déséquilibre de température à l'origine de la dynamique atmosphérique et océanique. 
 Les facteurs géographiques (circulation océanique, continentalité, altitude, nature des sols, etc.) modifient ce schéma en le complexifiant. La répartition du climat varie également avec la longitude. L'une des raisons est l'hétérogénéité de la surface terrestre = La répartition des climats dépend également du transport de chaleur par les courants océaniques,. Ainsi, pour une même latitude, les climats sont différents entre les bordures occidentale et orientale d'un continent

 La conjugaison de tous ces facteurs aboutit à une distribution en grands ensembles climatiques régionaux Les climats sont classés en fonction de critères de T et de pp 
Les climats sont le résultats d’interactions complexes entre pl composantes du système terre  = 

